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Cette première partie de l’année a été riche pour notre association et nos fédérations ; 
l’assemblée générale de notre association s’est déroulée comme prévue le samedi 22 
mars 2014, et je me dois de remercier les participants et de féliciter ceux qui ont œuvré 
afin que celle-ci se déroule dans les meilleures conditions. 

Nous sommes au mois de mai 2014, et au titre de devoir de mémoire nous ne pouvons 
pas oublier tous les anciens qui ont participé aux combats d’Indochine qui se sont 
terminés après le désastre de la bataille de Diên Biên Phu. Des milliers de nos anciens 
sont morts au combat dans cette bataille, et bien plus sont morts dans des conditions 
atroces en captivité. 

Cette année verra également le 70ème anniversaire du débarquement du 6 juin 1944 sur 
nos côtes normandes et le 100ème anniversaire du début de la première guerre mondiale 
le 3 août 1914, il est à noter que notre premier mort de cette guerre est le caporal 
Peugeot tué le 2 août 1914 près de Belfort. 

Nous devons aussi penser à nos soldats en OPEX, qui actuellement donne leur vie afin 
que nous puissions avoir l’espoir de continuer à vivre libres sur notre planète, ils font 
partis du présent et nous devons les soutenir. 

Pour terminer j’adresse toutes mes félicitations aux membres de notre association qui 
viennent d’être récompensés par l’UNATRANS. 

• Daniel MANTZER pour la médaille d’Honneur des Transmissions échelon 
Platine, 

• Jean-Paul PARRENO pour la médaille d’Honneur des Transmissions échelon 
Argent, 

• Pierre LIVORIN pour la médaille d’Honneur des Transmissions échelon 
Bronze. 
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L’assemblée générale de l’A.TR.E. s’est déroulée à Gif Sur Yvette le 22 mars 2014. 

La séance est ouverte par notre président Jean-Claude BARTHELEMY  qui remercie 
chaleureusement  les membres présents et représentés, 

Une minute de silence  a été respectée pour rendre hommage aux disparus des Transmissions 
de l’année 2013  et en particulier le CBA Michel CONGOST et le général Maurice VIROT et 
pour rendre également hommage aux morts de nos armées, que ce soit en OPEX ou par 
accident. 

Le compte-rendu des activités ainsi que le rapport  financier furent adoptés à l’unanimité  des 
membres présents et représentés. 

Il  a été décidé de ne pas augmenter la cotisation pour 2015, qui reste fixée pour les officiers  
et les sous-officiers  à  18€  et pour les MDR et les civils  à  16€.  

Il a été aussi décidé de renouveler l’adhésion de  l’ATRE à la délégation générale du Souvenir 
Français de l’Essonne (soit 25 €/an) ainsi qu’au Comité de Liaison des Associations 
Patriotiques de l’Essonne (CLAP) (soit 28€/an). Il a été également décidé de verser la 
cotisation à l’UASOR ZDP IDF (10 €/an) comme le prévoit les statuts de la FNASOR.  
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Le bureau sortant se représentait et a été réélu à l’unanimité à savoir : 
Président : Jean-Claude BARTHELEMY 
Présidents adjoints : André COLSON et Adrien DAMBRUN 
Secrétaire ; Jeannine ROLLIN 
Secrétaire adjointe : Régine VINCENT 
Trésorière : Danielle POIROT 
Trésorier adjoint : Benoît FLEUTOT 

Deux censeurs ont été désignés à l’unanimité : Jacques VINCENT et Yannick FERRE 

Plusieurs sujets sont abordés au moment des questions diverses: Le devenir de l’Association, 
la place des réserves dans notre armée, le rôle du correspondant « Défense » dans les 
municipalités et leur mission.   

L’assemblée générale étant 
terminée nous nous sommes 
retrouvés au tour du verre de 
l’amitié avant de prendre la route 
pour rejoindre notre  restaurant 
habituel à Villiers le Bâcle où nous 
avons, comme d’habitude, dégusté 
un excellent repas. 

�
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C’est toujours avec le plus grand plaisir que nous nous retrouvons à nouveau pour participer à 
cette assemblée générale du 22 mars 2014, je remercie les membres présents, cela prouve 
l’attachement que nous avons à maintenir l’existence de notre petite association malgré toutes 
les difficultés actuelles, je remercie également les membres qui ont transmis leur pouvoir, et 
bien évidemment je remercie également les membres du bureau qui ont accepté de relever le 
défi de prendre un poste à responsabilité afin que notre association survive. Parmi ces 
membres je pense que nous pouvons remercier en particulier Jeannine ROLLIN, notre 
secrétaire et Danielle POIROT notre trésorière qui nous représentent pratiquement dans toutes 
les réunions de l’UNATRANS, Jeannine ROLLIN se charge également de la réalisation de 
certains articles, de l’impression, de la reliure, de la mise sous enveloppe et de l’expédition de 
notre petite revue RESEAU 91, et nous pouvons également remercier notre Président 
d’honneur Daniel MANTZER qui représente notre association lors de réunions ou de 
cérémonies, et également notre vice-président André COLSON qui nous a encore assurer 
cette année l’obtention gratuite d’une salle et l’obtention d’une subvention municipale. Je 
crois que nous pouvons leurs faire une ovation pour les remercier de ce dévouement.  

Cette assemblée générale est également le grand moment annuel qui nous permet de faire un 
point sur notre association, et je suis certain que l’assemblée aura cœur de participer à ces 
travaux, que ce soit en donnant quelques précisions ou mieux en faisant quelques 
propositions, et pourquoi pas des offres pour organiser une activité. 

Pour commencer cette assemblée générale, je souhaiterai que nous ayons une pensée 
particulière pour les serviteurs de la France et des Transmissions qui nous ont quitté, une 
pensée pour deux anciens Michel CONGOST décédé en février 2013 et le général de Corps 
d’Armée Maurice VIROT, mon ancien patron des Transmissions et également notre ancien 
président de la FNAT décédé en décembre 2013. 
Je souhaite également que l’on ait une pensée pour nos camarades qui sont actuellement en 
OPEX, pour tous ceux qui ont été blessés en remplissant leur mission au service de notre 
pays, que ce soit en métropole ou en OPEX. Ces femmes et ces hommes ont choisi ce métier 
des armes avec hélas tous les risques associés à leur engagement. 

Aujourd’hui comme hier nous avons besoin de leur présence sur le terrain si nous souhaitons 
continuer à vivre en sécurité et si nous voulons garder nos valeurs républicaines. 

L’année 2013 a été moins riche en évènement que l’année 2012 pour l’arme des 
Transmissions, mais nous avons tout de même participé avec plus ou moins de représentation 
aux différentes activités et cérémonies en liaison avec l’UNATRANS. Je laisserai le soin à 
Jeannine ROLLIN d’en parler dans le compte rendu d’activités, nous devrons essayer en 
2014, en exploitant les idées des uns et des autres de faire un peu mieux. Comme par le passé 
nous essayerons de fédérer plusieurs associations ou bien de participer à des activités 
organisées par d’autres associations comme l’AICRE.
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Mais nous avons tout de même su garder le contact avec l’ensemble de nos adhérents par 
l’intermédiaire de notre petit bulletin « Réseau 91 » que nous avons fait paraître 3 fois en 
2013, et également par cet outil de communication formidable qui est « Internet ». 

Je rappelle que cette année encore, tous ceux qui ont communiqué une adresse de messagerie 
Internet ont reçu de manière très régulière des informations d’une grande richesse, nous avons 
transmis : 

• Tout d’abord l’information en ce qui concerne la vie de notre association, que ce 
soit les convocations à l’assemblée générale ou bien l’invitation à participer à 
diverses activités de manière rapide et économique telle que la galette des rois, 

• Vous avez également reçu les derniers bulletins de Réseau 91 en version couleur, 
ce qui est plus agréable que la version noir et blanc que nous imprimons, 

• Ensuite nous avons transmis des informations diverses dont certaines sont très 
intéressantes comme les rapports de la garnison de Paris, ou  la lettre info du 
CEMAT, nous servons de relais à des informations qui nous sont transmises par 
l’UNATRANS, essentiellement par le général FRECHER, notre président national, 
et également par d’autres sources comme celle de la FNASOR ou du colonel 
LAUGIER, le président de l’association 3A102. 

• Je rappelle également que le bulletin de l’UNATRANS qui représente une bonne 
richesse d’informations concernant notre arme est accessible sur le site de 
l’UNATRANS. 

En ce qui concerne l’évolution de la réserve, je peux vous relayer les informations transmises 
lors de l’assemblée générale de la FNASOR qui s’est tenue le 8 mars 2014 à l’Ecole Militaire, 
informations transmises par le contre-amiral DE ROQUEFEUILLE qui est le patron du 
Conseil Supérieur de la Réserve Militaire, par le général de division aérienne JARRY, le DIA 
(Délégué Interarmées au Réserve) et par le général de division LEBEL, représentant la France 
dans le Comité des Forces de  Réserve Nationales.  
Pour le CSRM, un nouveau décret porte les effectifs des participants de 64 à 79 membres, ce 
qui permettra une meilleure représentation de la réserve, le contre-amiral DE 
ROQUEFEUILLE précise quelques points : 
• Il y a un manque de propositions venant des associations au CSRM 
• Il porte l’accent sur le recrutement des jeunes 
• Il souhaite que soit développé un meilleur contact avec la société civile 
• Il désire une meilleure utilisation des spécialistes 
• Il souhaite également une meilleure présence de l’armée dans l’environnement de la 
société civile 

Pour le DIA le général JARRY précise quelques points : 
• Le budget réserve 2014 est prévu d’un montant identique à celui de 2013, soit 71 
millions d’Euros,  
• Le point des effectifs réserve en 2013 est le suivant : 

• 27600 Réservistes 
• 50% des Officiers sont d’anciens militaires 
• 80% des Sous-officiers sont d’anciens militaires 
• 80% des Militaires du rang sont issus de la société civile 
• Il y a eu 670.000 journées d’activités enregistrées en 2013 soit plus 40 % 

par rapport à 2012 
• 25% des réservistes sont utilisés dans des missions interarmées. 
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• Les objectifs au sein du DIA sont les suivants : 
• Lutter contre le déficit d’attractivité afin d’améliorer la fidélisation 
• Garantir la ressource financière et la crédibilité de cette ressource afin que le 

budget réserve ne serve pas d’ajustement aux unités d’active 
• Redéfinir le réseau des correspondants défense 
• Porter les jours d’activités de 20 à 25 par an pour chaque réserviste 
• Diminuer les effectifs de la RO2 (deuxième réserve opérationnelle de 80.000 à 

30.000 personnels 
• A l’échelon TN (Territoire National), il y a la conviction de la nécessité de création 

de nouvelles unités de réserve pour lesquelles il faudra sortir des modèles d’unité 
type afin d’adapter les supports de ces unités en fonction de leurs besoins 
spécifiques. 

• Le général LEBEL félicite le président de la FNASOR Philippe COGAN qui a mené 
avec succès la transformation de l’EASOR en CISOR et à réussi à rallier au CISOR des 
nations qui avaient quitté l’EASOR. Le général LEBEL rappelle l’importance que peut avoir 
à l’échelon international la réserve dans le cas de gestion d’une crise grave. 

Etait également présent à cette assemblée générale le Colonel MAREC représentant le général 
JACQUEMENT Directeur des Réserves de l’Armée de Terre (DRAT). 

Il est certain que  les plus anciens d’entre nous ne peuvent plus être concernés par les activités 
réserves, mais nous serons toujours  le relais indispensable permettant de  transmettre aux plus 
jeunes l’information, que ce soit pour les guider vers les organismes qui peuvent les prendre 
en charge, ou bien simplement leur rappeler que cela existe et qu’il peuvent s’ils le désirent 
servir comme les anciens ont pu le faire avant eux.
  

�
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Comme le veulent les statuts de notre association, voici le compte-rendu des activités pour la 
période du 1er janvier au 31 décembre 2013. 

Ce compte-rendu sera bref, notre association n’ayant eu que peu d’activités en cette année 
2013. 

La dernière A.G. de l’A.TR.E. s’est tenue à Gif sur Yvette  le 23 mars 2013. Lors de cette 
assemblée, un bureau  a été élu à l’unanimité des membres présents et représentés et sa 
composition est parue dans « Réseau 91 » n° 108 de juin 2013. 
Comme à l’habitude, cette A.G a été suivie d’un sympathique repas de cohésion au restaurant 
« la Grande Grille » à Villers le Bâcle. 

Le bureau s’est réuni le  mardi 8 janvier  chez Jeannine ROLLIN à Saint Maur des Fossés, le 
mardi 14 mai chez Danielle POIROT à Montgeron et le dimanche 15 décembre chez Anne et 
Jean Claude BARTHELEMY à Villiers sur Orge. Mais des échanges (téléphoniques ou par 
mail) ont eu lieu tout au long de l’année entre les membres du bureau. 

Notre revue « Réseau 91 » est sorti 3 fois : en février, en juin, et en novembre 2013.  

Notre association a participé ou s’est associée à de nombreuses manifestations. 

Le samedi 26 janvier, associée à l’AICRE, nous avons dégusté la traditionnelle galette des 
Rois. A la D.M.D de l’Essonne à Montlhéry. 

Activités auxquelles ont participé le président et/ou un ou plusieurs membres du bureau : 

- les 7 février, 20 mars, 29 avril, 29 mai, 5 septembre, 9 octobre, 12 novembre et 9 
décembre: Participation aux  réunions de bureau  de l’UNATRANS au Fort de Bicêtre. 
La réunion du 12 novembre a été suivie d’un repas en l’honneur de nos anciens et en 
particulier d’Emile HUBY qui venait de célébrer ses 99 ans. Lors de ces réunions, 
l’ATRE était essentiellement représentée par Jean-Claude BATHELEMY et/ou 
Danielle POIROT et Jeannine ROLLIN. 

- le mardi 22 janvier, notre président représentait les Transmissions au ravivage de la 
Flamme sous l’Arc de Triomphe à Paris organisé par la FNAFFAA 

- les jeudi 24 janvier et mardi 8 octobre, le président de l’ATRE a participé aux réunions 
de la FNASOR au Fort de l’Est. 

- le 9 mars il a également participé à l’assemblée générale de la FNASOR à l’Ecole 
militaire à Paris. 

- le vendredi 15 février Participation à la cérémonie à la stèle du général FERRIE à Paris 
- le 14 juin : Le président  de l’ATRE a participé au déjeuner/échanges de la DMD de 

l’Essonne, au camp de LINAS MONTHLERY. 
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- le vendredi 20 septembre Jean-Claude et Anne BARTHELEMY ont participé à la Saint 
Gabriel du 41ème RT à Douai. 

- le vendredi 27 septembre, l’ATRE était présente à la célébration de la Saint Gabriel de 
la DIRISI au Fort de Bicêtre. 

- le lundi 14 octobre, notre association était également présente lors du ravivage de la 
Flamme sous l’Arc de Triomphe à Paris. Belle cérémonie organisée par l’UNATRANS 
et avec la présence de l’AX, cérémonie suivie d’un buffet au Fort de Bicêtre et d’une 
réunion de bureau. Jean-Claude BARTHELEMY, Daniel MANTZER et Jeannine 
ROLLIN étaient présents. 

- le samedi 19 octobre : Notre président a participé à l’assemblée générale de la 
FNAFFAA . Il représentait les Transmissions. 

- le dimanche 10 novembre : Participation à la cérémonie au carré militaire  de Briis sous 
Forges organisée par le Souvenir Français. 

- le lundi 11 novembre : Participations aux cérémonies de Villiers sur Orge et au 
Mémorial Départemental d’Evry. 

- le vendredi 29 novembre : Réunion de l’AICRE à la DMD de l’Essonne. 

Vous avez pu lire le compte-rendu de certaines de ces manifestations dans « Réseau 91 »  

L’ATRE s’est également associée et a assisté aux obsèques de 2 grands anciens des 
Transmissions ; le CBA Michel CONGOST le jeudi 7 février et le général Maurice VIROT le 
mardi 31 décembre. Jeannine ROLLIN, Danielle POIROT et Roger LAFONTA 
représentaient l’ATRE aux obsèques du CBA Michel CONGOST, Jean -Claude 
BARTHELEMY, Adrien DAMBRUN et Roger LA FONTA à celles du Général VIROT. 

D’autres membres de L’ATRE ont participé au cours de cette année à diverses 
manifestations :  

• André COLSON lors de l’installation du 41ème RT à Douai,  
• Jean-Paul PARRENO à la mairie de PARIS pour la présentation du film « Papa s’en 

va en guerre » et lors du passage du drapeau au régiment des chasseurs alpins en 
septembre 2013 à Vincennes. 

• Daniel MANTZER représente l’ATRE au Comité de liaison des Associations 
patriotiques 

Si vous avez participé, en tant que membre de l’ATRE, à une cérémonie ou manifestation, je 
vous serais reconnaissante de me le faire savoir afin de témoigner au travers de ce compte-
rendu annuel de la vitalité de notre association et de l’implication de ses membres.  

En conclusion, je voudrais signaler que  notre modeste association  est toujours partante 
quand il s’agit de participer à des cérémonies ou manifestations et je rappelle que chacun peut 
faire des propositions de sortie et/ou de manifestations, donc avis aux bonnes volontés ! 

Que tous ceux  et celles qui ont organisé, participé à  ces actions soient  particulièrement 
remerciés. 

�
La secrétaire 

Jeannine ROLLIN 
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L’UNATRANS a organisé le mercredi 2 avril 2014 une visite et une réunion de bureau au 
40ème Régiment de Transmissions. 

A notre arrivée au Quartier Jeanne d’Arc à Thionville nous 
sommes accueillis par Madame le Colonel ORTEMANN, chef de 
corps du régiment. 

Après une présentation du régiment aux membres de 
l’UNATRANS par le chef de corps, notre président, le général 
FRECHER présente l’UNATRANS aux personnels du régiment 
réunis dans la salle de cinéma. Ensuite nous avons une visite du 
quartier et de la salle d’honneur du régiment ainsi qu’une 
présentation de matériels sur la place d’Armes. 

Après le repas pris en commun avec une partie des cadres du 40ème RT, et la remise de la 
médaille d’Honneur des Transmissions à Madame le Colonel ORTEMANN, nous nous 
réunissons pour une réunion de bureau avant notre retour. 

Nous pouvons présenter rapidement le 40ème Régiment de Transmissions : 
Son historique : 
Le 40e RT puise ses racines dans la création, le 1er avril 1951, du 40e BT à Fribourg (RFA). 
En 1956, il prend l’appellation de 709e BT à l’occasion de son départ pour l’Algérie. 
La 40e Cie de TRS est créée à Coblence (RFA) en 1958 dissoute le 30 avril 1969. Le 1er 
novembre 1969, le 40e RT est créé au quartier Turenne à Neustadt et reçoit son drapeau le 27 
mai 1970 du général STUCK. En 1972, il déménage à Sarrebourg (57).  
À compter de 1984, il s’installe dans la garnison de Thionville. Il fait partie de la BTAC. 

Ses missions : 
Fort de 893 personnels, le régiment est constitué de six unités SIC, une CCL et d’une 
compagnie de réservistes occupant le quartier Jeanne d’Arc à Thionville et le quartier Guyon-
Gellin à Hettange-Grande. 
Le 40e RT participe à l’ensemble des missions données dans le cadre du contrat opérationnel 
de l’armée de Terre. Il s’agit de : 
• renforcer un CMO AC de niveau 1 dans un cadre interallié ; 
• déployer un GTRS dans un cadre interallié ou non aux ordres de son CDC ; 
• participer aux MISSINT en armant trois unités PROTERRE simultanément ; 
• participer à l’alerte GUEPARD. 
En 2014, il est projeté au Mali (jusqu’en février) puis au Liban et à la Réunion. Il participe à 
l’exercice DAVOUT et effectuera dans le cadre du plan VIGIPIRATE, sept missions réparties 
au cours de l’année. Il participera également à la prise d’alerte NRF14 et du GUEPARD. 

Jean-Claude BARTHELEMY. 
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La bataille de Diên Biên Phu (�i�n Biên Ph� selon l'orthographe vietnamienne) est un 
moment clé de la guerre d'Indochine qui se déroula du 20 novembre 1953 au 7 mai 1954 et 
qui opposa au Tonkin les forces de l'Union française aux forces Vi�t Minh, dans le nord du 
Viet Nam actuel. 

Occupée par les Français en novembre 1953, cette 
petite ville et sa plaine environnante devint l’année 
suivante le théâtre d'une violente bataille entre le corps 
expéditionnaire français, composé de diverses unités de 
l’armée française, des troupes coloniales et autochtones, 
sous le commandement du colonel de Castries (nommé 
général durant la bataille) et l’essentiel des troupes 
vietnamiennes (Vi�t Minh) commandées par le général 
Giáp. 

Cette bataille se termina le 7 mai 1954 par arrêt du feu, 
selon les consignes reçues de l'état-major français à 
Hanoï. Hormis l'embuscade du groupe mobile 100 à An 
Khé, elle fut le dernier affrontement majeur de la guerre 
d'Indochine. Cette défaite accéléra les négociations 
engagées entre les deux parties. 

La France quitta la partie nord du Viêt Nam, après les 
accords de Genève, signés en juillet 1954, qui 

instauraient une partition du pays de part et d'autre du 17e parallèle Nord. 

Le bilan de cette bataille : 
Ce fut la bataille la plus longue, la plus furieuse, la plus meurtrière de l'après Seconde Guerre 
mondiale, et l'un des points culminants des guerres de décolonisation. 

On peut estimer à près de 8000 le nombre de soldats Vietminh tués pendant la bataille et à 
2293 celui des tués dans les rangs de l'armée française. 

Une fois le cessez-le-feu signé, le décompte des prisonniers des forces de l'Union française, 
valides ou blessés, capturés à Diên Biên Phu s'élève à 11721 soldats dont 3290 sont rendus à 
la France dans un état sanitaire catastrophique, squelettiques, exténués. Il en manque 7801. Le 
destin exact des 3013 prisonniers d’origine indochinoise reste toujours inconnu. Il est 
probable qu'ils aient été exécutés systématiquement comme traîtres. 

Le destin de la garnison en captivité : 
Tous les prisonniers (y compris les blessés « légers », selon les critères établis par le 
Vietminh) devront marcher à travers jungles et montagnes sur 700 km, pour rejoindre les 
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camps, situés aux confins de la frontière chinoise, hors d'atteinte du Corps Expéditionnaire. 
Ceux qui étaient trop faibles mouraient ou étaient achevés. Sur les 11 721 soldats de l'Union 
Française, valides ou blessés, capturés par le Vietminh à la chute du camp, plus de 70 % 
décédèrent pendant leur marche vers les camps ou une fois en captivité, de sous-alimentation, 
mauvais traitements, absence de soins, dans des régions propices à toutes sortes de maladies, 
ou furent exécutés sommairement 23. 
La liste des unités des Transmissions présentes durant la bataille de Diên Biên Phu est la 
suivante : 

• 2e compagnie du 822e bataillon des transmissions (2/822 BT) 

Ce bataillon a partagé l’histoire du 28ème RT 
Le 28e Régiment du Génie est créé en 1929 à la citadelle de 
Montpellier. 
Il participe à la mise sur pied des unités du 28e Bataillon du Génie 
de la 28e Division d'Infanterie Alpine qui opposent une résistance 
acharnée à l'offensive allemande de mai 1940. 
Le 1er juin 1942 naît l'Arme des Transmissions. 
Le 1er novembre 1945, le 28e Régiment de Transmissions est créé 
à Toulouse. 
En avril 1947, le 28°RT devient le 28e Bataillon de 
Transmissions. Il sera dissous le 31 mars 1951 
Le drapeau du 28e RT est confié, à partir de 1953 au 821e 

Bataillon de Transmissions basé à Saigon et au 822e Bataillon 

de Transmissions de Hanoï. 

En mars 1956 l'emblème du 28e Régiment de Transmissions est confié au Centre d'Instruction 
des Transmissions de Sète. 
Le 1er juillet 1965, une réorganisation de l'instruction dans l'arme des transmissions permet la 
création du 28e Régiment d'Instruction des Transmissions à Nice. 
Cependant, le 28e RT se voit à nouveau dissous le 1er novembre 1969 et réapparaître le 1er 
juillet 1979 en garnison d'Orléans. 

• 2e compagnie du 823e bataillon des transmissions (2/823 BT) 

• 342e compagnie parachutiste des transmissions (342 CPT) 
Dès 1949, la 341ème C.T. fournit aux unités aéroportées du corps expéditionnaire en 
Indochine les spécialistes en transmissions. En novembre 1953 l'ensemble des trans-metteurs 
paras métropolitains et coloniaux sont regroupés au sein de la 342ème C.T. qui par-ticipe à 
toutes les opérations d'Indochine qui se termineront par celle de Diên Bien Phu. La 342ème 
C.T. sera dissoute en juin 1955. 

A laquelle nous pouvons ajouter pour l’armée de l’air : 
• 374e compagnie de transmissions de l'Armée de l'Air (CT 21/374) 

Sources Wikipédia et diverses. 
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Nous sommes au 60ème anniversaire de la chute de Diên Biên Phu. 

Pour les sous-officiers de réserve, dans notre devoir de mémoire, nous ne pouvons pas 

oublier un ancien président de la FNASOR, le général de Corps d’Armée André 

LALANDE, qui a été également un grand combattant et un des derniers défenseurs de Diên 
Biên Phu. 

Voici une partie du récit des derniers instants de cette bataille : 

« 7 mai 1954 : le dernier matin, le dernier jour, le dernier carré. ELIANE 2, ELIANE 3, 
ELIANE 4, ELIANE 10. 
 L'ordre de cessez-le-feu tombe à 17 heures. Après destruction de tout le matériel et de tout le 
ravitaillement, le PC de Diên Biên Phu adresse son ultime message à Hanoi à 17 H 50: 
"On fait tout sauter. Adieu". 
Quelques minutes plus tard, les viets font irruption dans le PC du général de CASTRIES et 
occupent les tranchées environnantes. 
Un drapeau rouge à étoile d'or est planté sur le PC français. 
Diên Biên Phu est tombé mais n'a pas capitulé. 
Pendant ce temps sur Isabelle, à 6 Kms au sud, on se bat encore. On entend le grondement de 
l'artillerie viet qui continue à pilonner la position dont le calvaire durera quelques heures de 
plus. 

Son responsable, le Lieutenant-colonel 

LALANDE hésite à tenter l'opération 
"Albatros" dont on lui a laissé l'initiative : une 
sortie en force vers le sud pour tenter de rallier 
les lignes françaises avec ce qui lui reste 
d'hommes valides. 
La sortie est tentée dans la nuit du 7 au 8 mai. 
Elle échoue de peu. La plupart des éléments qui 
la tentent sont interceptés. Seuls quelques 
isolés réussiront à franchir les lignes vietminh 
et à rallier des postes français au prix d'une 
marche harassante, qui durera des semaines à 
travers une jungle hostile occupée par les viets. 
Le 8 mai à 1h00 du matin, le PA ISABELLE 
cesse le feu à son tour. 

Et DIEN BIEN PHU s’ensevelit dans le linceul 
des 60.000 parachutes largués en son ciel 
pendant la bataille. » 
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Voici l’histoire de ce soldat exceptionnel : 

André Lalande est né le 26 mai 1913 à Rennes en Ille-et-Vilaine. Son père était inspecteur 
général dans une compagnie d'assurances.
A Nancy où sa famille s'installe en 1919, André Lalande est inscrit à l'Ecole Saint-Sigisbert. 
Bachelier en 1930, il prépare à Paris, au Lycée Janson de Sailly, le concours de Saint-Cyr 
qu'il intègre en 1931.  

A sa sortie de l'Ecole, en 1933 (promotion du Tafilalet), il est promu sous-lieutenant et affecté 
au 146e Régiment d'Infanterie de Forteresse à Metz.
Promu lieutenant en 1935, il est ensuite, en 1937, affecté à sa demande au 6e Bataillon de 
Chasseurs Alpins (6e BCA) à Grenoble. 

Avec le 6e BCA, en qualité de commandant de la 1ère Compagnie, il participe, en avril, mai 
et juin 1940, en Norvège, à l'expédition de Narvik au cours de laquelle il est blessé par éclat 
de bombe, promu capitaine et fait chevalier de la Légion d'Honneur. 
De retour de Norvège à Brest le 15 juin 1940, son unité est évacuée par ferry sur Angleterre 
trois jours plus tard.  

Au camp de Trentham Park, André Lalande choisit de s'engager dans les Forces Françaises 
Libres. Il séjourne à Delville Camp, chargé de l'encadrement des jeunes volontaires français. 
En mai 1941, après avoir passé un mois dans un bataillon anglais motorisé, la Rifle Brigade, 
André Lalande est affecté à l'Etat-major des Forces Terrestres Françaises en Grande-Bretagne. 
En octobre 1941 il est mis à la disposition du général commandant les FFL en Syrie et 
parvient à Beyrouth en décembre 1941. 

Affecté à la 13e Demi-Brigade de Légion Etrangère, en qualité d'adjoint au chef du 3ème 
Bataillon, il prend part à la campagne de Libye et notamment aux combats de Bir-Hakeim en 
mai et juin 1942. 

En octobre 1942, il participe, comme commandant de la 6e compagnie du 2e BLE, aux 
combats de l'Himeimat (El Alamein) au cours desquels il est blessé à nouveau par balle. 
Après un mois à l'Hôpital d'Alexandrie, il passe sa convalescence à Gambut. 
Promu chef de bataillon en juin 1943. 
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En avril 1944, il débarque en Italie avec la 1ère Division Française Libre (1ère DFL), à la tête 
d'une compagnie de canons d'infanterie, la CCI 13. Il combat au Garigliano, au Liri et se 
distingue, après la prise de Rome, à Bolsena et à Radicofani. 

André Lalande débarque en Provence, le 17 août 1944, avec la 13ème DBLE, pour prendre 
part à la campagne de France. Après les combats de Toulon et la libération de la vallée du 
Rhône, la 1ère DFL poursuit sa reconquête dans les Vosges. 

En novembre 1944, il prend le commandement du 3ème BLE qu'il mène au combat pendant la 
campagne d'Alsace, puis dans les Alpes, au massif de l'Authion, pour la réduction des 
dernières poches de résistance allemande en avril 1945. 

Après la capitulation de l'Allemagne, il est affecté, en novembre 1945, au Ministère des 
Armées, au cabinet d'Edmond Michelet qui le détache en mars 1946, à la commission de 
délimitation de la frontière italo-yougoslave à Trieste. 
En 1947, le lieutenant-colonel Lalande est détaché à la commission internationale des 
Balkans.  
En octobre 1947, il rejoint l'état-major de la Défense Nationale puis, l'année suivante, l'état-
major permanent du Président du Conseil. 

En 1949, il est admis à l'Ecole de Guerre d'où il sort major en 1951. 

En 1953, il est volontaire pour servir en Indochine où il commande le 3e Régiment Etranger 
d'Infanterie (3e REI) et le Groupement Mobile interarmes n° 6. Promu colonel au cours de la 
bataille de Diên Biên Phu en avril 1954, il prend la tête du centre de résistance "Isabelle" qu'il 
défend avec ses hommes jusqu'à la chute du camp retranché. Fait prisonnier, il est libéré, en 
septembre 1954, après cinq mois de captivité passés dans des conditions épouvantables. 

En février 1955, André Lalande devient auditeur au Collège de Défense de l'OTAN puis, en 
juillet, affecté au Groupe Permanent de l'OTAN à Washington.  

Commandant le secteur de Tiaret en Algérie (1958-1959), chef d'état-major adjoint de la 
10ème région militaire d'Alger en 1959, il est promu au grade de général de brigade en 1961 
et participe à l'opération lancée sur Bizerte en Tunisie. 

En 1963, le général Lalande commande l'Aviation Légère de l'Armée de Terre (ALAT) et, en 
1965 et 1966, la 11e Division Légère d'Intervention (11e DLI) et la Brigade Aéromobile à 
Pau. 
Promu général de division, il est, de 1967 à 1969, chef d'état-major particulier du Président de 
la République. 
Gouverneur militaire de Lyon et commandant la 5e Région militaire, André Lalande est 
nommé général de corps d'armée et est versé en 2e section en 1973. 

Il devient Président de la Fédération Nationale des Sous-Officiers de Réserve (FNASOR) 

en 1976. 

Le général André Lalande est décédé le 19 octobre 1995 à Brive-la-Gaillarde en Corrèze où il 
a été inhumé. 
• Grand Officier de la Légion d'Honneur  
• Compagnon de la Libération - décret du 20 novembre 1944 
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• Grand Croix de l'Ordre National du Mérite 
• Croix de Guerre 39/45 (2 citations) 
• Croix de Guerre des TOE 
• Médaille de la Résistance  
• Médaille Coloniale�
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Sources Ordre de la Libération et Hemaridon 
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Le 2 août 1914 au matin, une escouade du 44e régiment d’Infanterie est alertée de la présence 
d’un détachement de 8 cavaliers allemands du 5e Chasseurs à Cheval, alors en garnison à 
Mulhouse. Le climat est alors lourd en Europe. La guerre gronde, après l’assassinat de 
l’archiduc d’Autriche François Ferdinand, le 28 juin. 

En signe de bonne volonté à l’égard de l’Allemagne, le 
gouvernement français avait ordonné, le 30 juillet, à ses troupes 
stationnées à la frontière de reculer de quelques kilomètres. C’est 
ainsi que les hommes de la 6e compagnie 44e RI, sous les ordres du 
caporal Jules-André Peugeot, se trouvent dans le village de 
Joncherey, situé au sud du Territoire de Belfort, à 3 kilomètres 
environ de Delle où s’était auparavant replié le reste du régiment. 

Les cavaliers allemands, aperçus par une jeune paysanne, 
progressent alors vers Joncherey : il est manifeste qu’ils ont 
sciemment franchi la frontière pour effectuer une mission de 
reconnaissance en territoire français. Les hommes du 5e Chasseurs 
à cheval sont en effet commandés par le sous-lieutenant Camille Mayer, un jeune alsacien de 
20 ans, originaire d’Illfurth, qui connaît bien le secteur. 

Le premier coup porté sera contre un soldat français. Un des fantassins de l’escouade du 
caporal Peugeot reçoit un coup de sabre qui entaille sa capote. Le gradé du 44e RI fait les 
sommations d’usage et reçoit en retour une balle tirée par l’officier allemand qui le blesse 
mortellement. Mais avant de s’effondrer, le caporal Peugeot a eu le temps faire feu en 
direction du sous-lieutenant Mayer. Ce dernier, touché au ventre, sera tué par une balle dans 
la tête tirée par un fantassin français. 

Ramené vers l’arrière par les hommes de l’escouade, le corps du caporal Peugeot sera étendu 
aux côtés de celui du sous-lieutenant Mayer. Quant au reste de la patrouille allemande, elle 
sera prise en chasse par un peloton du 11e Dragons, qui s’était installé à quelques centaines de 
mètres de l’escouade du 44e RI. 

Né à Etupes, dans le Doubs, le 11 juin 1893, au sein d’un milieu modeste, Jules-André 
Peugeot espérait commencer une carrière d’instituteur après sa démobilisation. Le sort aura 
voulu qu’il soit la premier mort pour la France de cette guerre qui allait être déclarée par 
l’Allemagne à la France, au lendemain de sa mort. Signe d’un monde qui allait bientôt 
disparaître, les officiers du 44e RI s’étaient cotisés pour payer les obsèques du sous-lieutenant 
Mayer, afin de lui rendre hommage. 

A la suite de ces deux premiers tués de ce que le maréchal Lyautey a appelé « la plus 
monumentale ânerie que le monde ait jamais faite », près de huit millions de soldats ont perdu 
la vie, sans compter les blessés, dont le nombre a été évalué, seulement du côté français, à 
plus de 4 millions.  
Source Zone Militaire 
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Le 10 février 2014  (mois anniversaire de son décès) a eu lieu la traditionnelle cérémonie à la 
stèle du Général FERRIE au Champ de Mars à Paris. 

En présence d’une délégation de la DIRISI, d’une délégation des élèves du lycée Ferrié avec  
leur proviseure, le général FRECHER, président de l’UNATRANS, prononça  une allocution 
qui retraçait les principales étapes de la vie du Général FERRIE. 

Une gerbe fût déposée au pied de la stèle par le général de corps d’Armée BAZIN, directeur 
de la DIRISI, et le général FRECHER, président de l’UNATRANS. 

Parmi les civils  étaient  présents la plupart des membres du bureau UNATRANS dont 
plusieurs présidents d’associations de Transmetteurs ainsi que des membres de la famille du 
général FERRIE. 
L’ATRE était représentée par son président, Jean-Claude  BARTHELEMY, Daniel 
MANTZER  portant le  drapeau  de notre association, Danielle POIROT et Jeannine 
ROLLIN. 

Nous nous sommes tous retrouvés ensuite au Fort de Bicêtre pour partager un repas avec des 
représentants de la DIRISI dont le général BAZIN, et des membres de la famille du général 
FERRIÉ (petits neveux et petites nièces), ce repas a été suivi d’une réunion du bureau de 
l’UNATRANS. 

Jeannine Rollin  
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La commission présidée par le maréchal Niel, chargée 
d’étudier une réforme de l’armée après les déboires de la 
campagne du Mexique, fait adopter la création d’un 
service télégraphique aux armées, dont les moyens seront 
engagés de façon désastreuse au cours de la campagne de 
1870. La conclusion, un peu hâtivement tirée, est que 
cette formule est inadaptée. Aussi en revient-on, en 1885, 
à faire appel à l’Administration des télégraphes. 

Une partie du personnel de cette administration est 
militarisée en cas de guerre, pour former ce que l’on 
appelle alors, les unités de « la Bleue », en raison de la 
couleur des parements de l’uniforme porté. C’est en 
souvenir de ces unités que l’arme des transmissions 
adoptera le «bleu-de-ciel» comme couleur de tradition. 

Au lendemain de la victoire de la Marne, l’état-major général recherche une tenue plus 
appropriée aux guerres « modernes ». Son choix se porte sur un drap bleu dont il reste à 
déterminer la nuance. Une teinture à base d’indigo est finalement choisie qui donne le fameux 
bleu horizon. Le drap est en fait un mélange de laine blanche (35%), bleu foncé (15%) et bleu 
clair (50%). 

En plus d’une nouvelle couleur pour l’uniforme, une 
couleur est attribuée à chaque arme. Elle est utilisée, entre 
autres, pour les passepoils des bonnets de police, les 
culottes et les insignes de col. 

A partir du 10 octobre 1915, la couleur de l’uniforme bleu 
horizon est reprise pour les services de chemin de fer en 
campagne, de la trésorerie et des postes aux armées et de la 
télégraphie militaire. 

Sources APPAT 
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Le LCL COADOU fait ses adieux aux armes, il sera remplacé à la Délégation Militaire 
Départementale de l’Essonne par le LCL Vincent BENOIT. 
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La commission d’attribution des médailles d’Honneur des Transmissions réunie au Fort de 
Bicêtre le 5 mai 2014 a attribué les récompenses suivantes aux membres de l’ATRE :  

• Médaille de Platine d’Honneur des Transmissions à Daniel MANTZER 
• Médaille d’Argent d’Honneur des Transmissions à Jean-Paul PARRENO 
• Médaille de Bronze d’Honneur des Transmissions à Pierre LIVORIN 

Nous adressons nos plus vives félicitations aux promus.  
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Dimanche 5 octobre 2014 Cérémonie aux Éparges. 

Lundi 13 octobre 2014 à 17h30 Ravivage de la Flamme par l’UNATRANS à Paris à l’arc de 
Triomphe.  
�
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UNATRANS : http://www.unatrans.fr

FNASOR : http://www.fnasor.com  

AICRE: http://aicre.canalblog.com

ARMEE de TERRE: http://www.defense.gouv.fr/terre

APPAT: http://www.appat.org/ 

UASOR ZDP IDF: http://uasoriledefrance.e-monsite.com    
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UNION NATIONALE DES ASSOCIATIONS DE TRANSMISSIONS�

�

Président:   Général (2S)  Daniel   FRECHER 

B.P.  7     94272   LE KREMLIN BICETRE CEDEX 

� 01 56 20 35 45 

ASSOCIATIONS DES TRANSMETTEURS DE L’ILE DE FRANCE 

� - Association des Officiers de Réserve des Transmissions de l’Ile de France 
Président: Colonel (C.R) Philippe BIBAL

� - Association  des Transmissions de la Région de Paris (8èmeR.T.) 
Président: Adjudant-chef (H.) Bernard BREUILLER 

� - Association  des Sous-Officiers de Réserve des Transmissions de l’Ile de France
Président: Sergent (C.R.) Christian  BOUTRY 

� - Association des Transmetteurs  de l’Essonne
Président: Adjudant-chef Jean-Claude BARTHELEMY

ADRESSE    DES  DMD   D’ILE  DE  FRANCE 

DMD Nom Adresse Code Postal-Ville Téléphone 

DMD75 

  Hôtel National des Invalides 
129 rue de Grenelle

75700 PARIS SP 07 01 44 42 38.63 

DMD 77 

    
EOGN 
Avenue  du 13ème Dragon 
d’Infanterie 

77000 MELUN  01 60 56 58 61 

DMD 78 

    BP 70269 78002 VERSAILLES CEDEX 01 30 97 52 01 

DMD 91 

  
DMD Adjoint 
LCL BENOIT BP 20032 91315 MONTLHERY CEDEX 01 64 92 34 80 

DMD 92 

    Fort du Mont Valérien 92150 SURESNES 01 41 44.64  06 

DMD 93 

  
Fort de l’Est 
Rue du Fort de l’Est 93200 SAINT DENIS 01 49 40 97 30 

DMD 94 

  
Fort Neuf de Vincennes 
Case 124. 
 Cours des Maréchaux 

75614 PARIS CEDEX 12 01 41 93 38 35 

DMD 95 

    
Base Aérienne 921 
Rue des Courgents 95155 TAVERNY CEDEX 01 30.40.67.00 


